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Une Analyse des Changements de Paradigme dans la Dynamique
Mondiale

 

Dans une conversation récente et hautement nuancée entre le journaliste Danny
Haiphong et l'analyste géopolitique renommé KJ Noh, le regard se porte au-delà
du bruit superficiel de l'actualité quotidienne. Ce qui ressort de l'étude de leur
dialogue n'est pas une énumération d'événements fugaces, mais une réflexion
profonde sur les cycles historiques, l'anatomie économique de la civilisation
moderne et les paradigmes culturels qui dirigent le développement des sociétés
humaines. En utilisant le prisme de l'histoire, de l'économie et de la culture, cette
conversation offre une analyse exceptionnellement perspicace de la manière dont
les civilisations évoluent, interagissent entre elles, et pourquoi certains modèles
historiques atteignent leurs limites.
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https://jakobijn.be/fr/la-profondeur-de-lhistoire-et-leconomie-de-la-civilisation
https://jakobijn.be/fr/la-profondeur-de-lhistoire-et-leconomie-de-la-civilisation
https://jakobijn.be/fr/vision


Pour le lecteur attentif intéressé par les structures fondamentales de notre monde,
cette conversation révèle un certain nombre de vérités historiques et économiques
cruciales. Elle nous rappelle que les changements actuels dans l'ordre mondial ne
sont pas apparus ex nihilo, mais sont le résultat logique de lois géographiques,
culturelles et économiques séculaires.

 

Précédents Historiques : Les Cycles de Conflit et la Nécessité du
Dialogue

L'un des thèmes les plus récurrents dans l'analyse historique des conflits mondiaux
est l'illusion selon laquelle les différends structurels complexes peuvent être résolus
uniquement par la projection de la puissance physique. Dans la conversation, KJ Noh
souligne l'importance des précédents historiques pour comprendre la dynamique
actuelle. Il fait référence à la guerre de Corée, où les négociations pour un armistice
ont pris pas moins de deux ans et demi. Ce fait historique illustre une vérité
fondamentale : les résolutions durables exigent de la patience, une persévérance
diplomatique et un profond respect des intérêts sécuritaires de toutes les parties
impliquées.

Encore plus illustratif est le cas historique de la guerre du Vietnam. Même après la
signature des Accords de paix de Paris en 1973, il a fallu encore sept ans pour que la
région s'apaise véritablement, car les réalités structurelles et historiques sous-
jacentes n'avaient pas été respectées. L'histoire nous enseigne que les guerres et les
conflits se terminent toujours ultimement à la table des négociations. C'est une
nécessité culturelle et historique que les nations apprennent à gérer la réalité de la
multipolarité et reconnaissent le dialogue diplomatique comme le seul mécanisme
durable pour la stabilité mondiale. Ignorer ces leçons historiques conduit
inévitablement à des cycles sans fin d'escalade, tandis que les embrasser forme la
base d'un ordre mondial stable et multiculturel.

 

La Lutte Historique entre Puissance Maritime et Puissance
Terrestre : Une Analyse Géographique
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Pour comprendre les changements économiques et culturels dans le monde actuel,
nous devons revenir aux théories fondamentales de l'histoire géopolitique. La
conversation aborde le débat académique et historique éternel entre les concepts de
puissance maritime et de puissance terrestre. Au début du 20e siècle, l'influent
stratège naval américain Alfred Thayer Mahan affirmait dans ses ouvrages que le
contrôle des mers équivalait au contrôle de la prospérité mondiale. Cette théorie a
formé la base culturelle et stratégique des empires maritimes européens, y compris
l'Empire britannique, qui a tenté pendant des siècles de dominer les routes
commerciales mondiales grâce à un réseau de bases navales et au contrôle des
détroits stratégiques.

Cependant, la géographie historique connaît un autre penseur : Halford Mackinder. Il
a introduit la « théorie du Heartland » et a postulé qu'avec l'essor des chemins de fer
et plus tard des pipelines, la vaste masse terrestre eurasienne s'intégrerait. Selon
Mackinder, la puissance terrestre, enracinée dans les richesses inépuisables et la
connectivité continue du continent eurasien, finirait par se révéler supérieure à la
puissance maritime. L'histoire des dernières décennies semble donner raison à
Mackinder.

« Le contrôle des mers n'est plus suffisant en soi. Le changement historique de la
domination maritime vers l'intégration de la masse terrestre eurasienne est l'un
des changements les plus profonds du dernier demi-millénaire. »

Nous le voyons se refléter dans la réalité géographique des points de passage
stratégiques tels que le détroit d'Ormuz. Historiquement, cette zone est souvent
examinée à travers le prisme de la puissance maritime. Cependant, la réalité
géographique dicte que les terres environnantes (dans ce cas, le plateau iranien et
les monts Zagros) forment un « amphithéâtre » naturel surplombant les eaux. En
géographie militaire et historique, il est beaucoup plus facile d'exercer un contrôle
sur un détroit étroit depuis une masse terrestre élevée et rocheuse que de maintenir
le même contrôle depuis une péninsule alluviale plate dans le golfe Persique. Cette
asymétrie historique et géographique est une donnée permanente qu'aucune
innovation technologique ne peut supprimer. Elle nous rappelle que la géographie
physique de la terre détermine ultimement toujours les limites de la projection de la
puissance humaine.
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L'Anatomie Économique de la Civilisation Moderne : La
Dialectique des Chaînes d'Approvisionnement

Lorsque nous analysons les aspects économiques de la conversation, il devient
rapidement clair que la civilisation moderne repose sur un réseau extrêmement
fragile et complexe de chaînes d'approvisionnement mondiales. KJ Noh fait une
remarque fascinante et historiquement fondée sur l'industrie pétrochimique. Dans le
discours occidental, on parle souvent exclusivement du « pétrole et du gaz » comme
carburant pour le transport. Cependant, économiquement et historiquement, la
pétrochimie est la véritable colonne vertébrale de la civilisation moderne. Sans les
produits dérivés du pétrole brut – tels que les plastiques, les engrais, les matières
premières pharmaceutiques et les matériaux d'isolation – l'agriculture moderne, la
médecine et les infrastructures s'arrêteraient immédiatement.

Cela nous amène à la dialectique de l'économie mondiale. Les

chaînes d'approvisionnement ne sont pas linéaires ; elles sont organiques et
systémiques. La conversation illustre cela avec un exemple historique des industries
textile et de la défense. Lorsqu'une grande économie décide de boycotter
l'importation d'une matière première spécifique, comme le coton d'une certaine
région, pour des raisons politiques, cela peut sembler être une mesure ciblée.
Cependant, dans la chimie complexe de l'industrie moderne, le coton est la base
essentielle de la « nitrocellulose », un composant fondamental des propergols. En
brisant un maillon de la chaîne, on perturbe involontairement sa propre base
industrielle et économique. Cela montre un manque de « pensée systémique », un
concept qui a souvent été sous-estimé dans l'histoire économique occidentale au
profit du profit à court terme.

L'économie peut être comparée au métabolisme d'un organisme biologique. Un
système économique sain est anabolique : il construit, connecte et crée de la
prospérité par la coopération. Cependant, lorsque les systèmes commencent à se
désintégrer en raison de la rupture des relations commerciales et de l'imposition de
l'isolement, le métabolisme passe à un processus catabolique : il se décompose,
consomme ses propres réserves et perd ses capacités vitales. L'histoire de
l'économie mondiale nous enseigne qu'aucune nation, aussi puissante soit-elle, ne
peut s'isoler des chaînes d'approvisionnement mondiales sans saper ultimement sa
propre fondation économique.

 



Épistémologie Culturelle : Science, Innovation et Planification à
Long Terme

L'une des observations culturelles les plus profondes de la conversation concerne les
différentes manières dont les sociétés abordent la connaissance, l'innovation et la
résolution de problèmes. Une distinction claire peut être faite entre l'épistémologie
culturelle (la théorie de l'acquisition des connaissances) de l'Occident et celle de
l'Asie, notamment de la Chine. Cette différence explique les changements actuels
dans la dominance technologique et scientifique.

Dans le développement historique de l'Occident, et particulièrement

des États-Unis, un changement a été visible au cours des dernières décennies,
passant d'une société industrielle à une société financiarisée. La classe dirigeante est
de plus en plus composée d'avocats, d'experts financiers et de gestionnaires.
L'approche culturelle de ce groupe est souvent centrée sur la création de cadres, de
réglementations et la recherche de « points de strangulation » (chokepoints) pour
bloquer les concurrents par des mécanismes juridiques et financiers. Il s'agit d'une
mentalité réactive, orientée vers les obstacles.

En contraste se tient l'approche culturelle dans de nombreuses sociétés asiatiques,
où la classe dirigeante est traditionnellement composée d'ingénieurs et de
scientifiques. L'épistémologie culturelle d'un ingénieur est fondamentalement
différente : c'est une mentalité proactive, orientée vers les solutions. Lorsqu'un
ingénieur est confronté à un blocage ou à un « point de strangulation » (comme des
sanctions sur les semi-conducteurs avancés), le réflexe culturel n'est pas de
poursuivre en justice, mais de réinventer fondamentalement le problème. L'histoire
des sciences nous enseigne que la technologie, telle que l'industrie des semi-
conducteurs qui a moins d'un siècle, peut ultimement toujours être approchée et
reconstruite par l'ingénierie scientifique d'une manière différente.

 

Les Terres Rares : Un Triomphe de la Planification Historique

Cette différence culturelle dans la planification à long terme est parfaitement
illustrée par l'histoire des terres rares. Alors que l'Occident se concentrait sur les
résultats trimestriels et la délocalisation de l'industrie lourde par souci de profit
immédiat au cours des dernières décennies, la Chine s'est engagée dans un plan
historique de cinquante ans. Les terres rares ne sont, comme leur nom l'indique, pas
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rares dans la nature, mais elles se présentent en concentrations extrêmement
faibles. Il faut une compréhension chimique et métallurgique profonde pour extraire
et traiter ces éléments de manière économiquement rentable.

 

« On peut concevoir une nouvelle puce électronique, mais on ne peut pas
inventer un nouvel élément dans le tableau périodique. Le contrôle des blocs de
construction fondamentaux de la matière est l'atout historique et économique
ultime. »

Grâce à des décennies d'investissements ininterrompus dans l'éducation scientifique
et la recherche métallurgique, un quasi-monopole sur le traitement de ces éléments
a été construit en Asie. L'Occident, qui ne peut pas « concevoir » ou réduire
budgétairement la compréhension fondamentale du tableau périodique, fait
maintenant face à la réalité que les matières premières matérielles constituent la
limite absolue du développement technologique. C'est une victoire de la culture de
l'investissement à long terme dans la science et l'éducation (les pays asiatiques
diplômant jusqu'à sept fois plus d'ingénieurs que les pays occidentaux) sur la culture
de la manipulation financière à court terme.

 

L'Évolution du Développement Mondial : De l'Extraction au
Bénéfice Mutuel

Enfin, la conversation éclaire d'un jour important l'évolution de la coopération au
développement mondial, en particulier dans la relation entre l'Asie et le continent
africain. L'histoire des cinq cents dernières années a été dominée par le modèle du
colonialisme. Le paradigme culturel et économique des puissances coloniales était
extractif : la périphérie était maintenue sous-développée pour servir de source de
matières premières bon marché et de main-d'œuvre pour le centre. Ce modèle a
laissé une blessure historique profonde dans la psychologie et l'économie mondiales.
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L'approche actuelle de la coopération au développement provenant des puissances
économiques émergentes d'Asie représente une rupture fondamentale avec ce
schéma historique. Le point de départ culturel ici n'est pas l'extraction, mais le
développement « gagnant-gagnant ». En se concentrant sur les besoins
infrastructurels les plus fondamentaux – tels que la production d'électricité, la
gestion de l'eau et les réseaux de transport – les bases sont posées pour une
indépendance industrielle réelle et une « capacité indigène » dans les pays en
développement.

Il s'agit d'une approche culturelle profondément respectueuse basée sur l'égalité.
Elle ne nécessite aucune concession politique, aucune imposition de systèmes
idéologiques externes et aucun joug financier de restructuration. C'est une symbiose
économique basée sur l'échange de valeurs égales. Pour le continent africain et le «
Sud global » au sens large, cela signifie une opportunité historique de réparer les
dommages de siècles de colonialisme par une industrialisation réelle et un transfert
de technologie. Le modèle occidental, qui reste souvent figé dans le réflexe culturel
de la supériorité morale et de l'aide conditionnelle, perd ainsi sa pertinence
historique et son autorité morale.

 

Conclusion : La Nécessité de la Conscience Historique et de la
Pensée Systémique

L'analyse des courants historiques, économiques et culturels sous-jacents, telle que
discutée dans le dialogue entre Haiphong et Noh, conduit à une conclusion
inévitable. Le monde est dans une transition qui n'est pas dictée par les caprices du
moment, mais par les lois immuables de la géographie, la complexité de l'économie
et la puissance culturelle de l'éducation et de l'innovation.

Le passage de la puissance maritime à la puissance terrestre dans le contexte euro-
asiatique, la dialectique indestructible des chaînes d'approvisionnement mondiales et
le triomphe de la planification scientifique à long terme sur l'obstructionnisme
juridique à court terme sont tous des faits historiques qui nécessitent une
reconnaissance. Une vision respectueuse et objective de l'histoire mondiale nous
enseigne que les civilisations qui se ferment au monde, sacrifient leur base
industrielle pour le gain financier et oublient d'investir dans les sciences
fondamentales, perdent ultimement leur propre pertinence historique.

Pour l'observateur attentif, et particulièrement pour ceux en Occident qui ont la
tâche de réfléchir de manière critique et constructive à l'avenir, le message est clair.



Le défi ne consiste pas à condamner l'essor d'autres systèmes culturels et
économiques, mais à redécouvrir la pensée systémique, à restaurer la base
industrielle et scientifique, et à apprendre à gérer un monde qui ne peut plus être
dominé par un seul modèle historique. C'est une invitation à l'humilité, à la
conscience historique et à un profond respect pour les diverses manières dont
l'humanité façonne sa civilisation.
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